Présentation de la Biennale SUDestampe 2018.

L’édition 2018 de la biennale SUDestampe correspond aux 10 ans de l’association née au

printemps 2008. Un nouveau bureau a été constitué en 2017 mais l’objectif de l’association

reste le même.

A l’image d’une promenade dans l’univers de l’estampe, la biennale SUDestampe

souhaite attirer non seulement le grand public mais aussi connaisseurs et amateurs d’art

en présentant, dans des lieux de caractère, des artistes reconnus et de nouveaux talents

tout en veillant à mettre en valeur la diversité des modes d’expression propres à l’estampe.

Avec un épicentre situé à Nîmes, la biennale SUDestampe 2018 propose 16 lieux d’exposition

entre Lunel, Lodève, Castelnau Le Lez, Octon, Uzès, St Rémy de Provence, St Quentin-la

Poterie et Vauvert.

L’invité d’honneur de la biennale 2018 est Jacques Clauzel qui nous fait l’immense plaisir de

présenter une sélection de ses gravures dans la chapelle des Jésuites à Nîmes.

SUDestampe

8 rue du professeur Piccard 30000 Nîmes / 0621314474

www.sudestampe.fr / sudestampe@gmail.com
COMMUNIQUE DE PRESSE de la 1ère exposition de la 

 biennale 2018 SUDestampe au musée Georges Borias :

Exposition « Déserts. Victoria Arney, Danièle Meunier -Letan et Marie-Do Pain »

« A l’oasis je préfère à présent le désert… ce pays de mortelle gloire et d’intolérable splendeur. L’effort de l’homme y paraît laid et misérable. Maintenant toute autre terre m’ennuie. »

André Gide, L’Immoraliste

Depuis 2010, le musée d’Uzès a le plaisir de s’associer à la biennale de l’estampe organisée par l’association SUDestampe dans divers lieux du Gard.

Cette année trois artistes, invitées à exposer dans la salle Gide du musée, se sont confrontées au thème du désert si souvent évoqué par l’écrivain. Découvert lors de ses premiers voyages au Maghreb, le désert exercera sur Gide une fascination durable, exprimée dans de nombreux textes (Les Nourritures terrestres, L’Immoraliste, Amyntas).

Victoria Arney se définit comme « paysagiste contemporaine », recherchant dans les paysages le sublime et le tragique. Sa suite de quatre gravures nous plonge dans un espace infini.

Danièle Meunier a gardé de ses études en biologie végétale l’émerveillement devant le miracle de la vie présent jusque dans le désert. Cet espace de pureté et de silence est évoqué par les empreintes de fragments de végétaux sur le papier blanc.

Marie-Do Pain transcrit dans ses gravures sur bois les violents contrastes de lumière et les vibrations de l’air surchauffé du désert.

L’inauguration de l’exposition s’inscrit dans la « miNuit Blanche » proposée par l’association « Et Alors l’Art », le vendredi 28 septembre 2018 : un parcours nocturne dans les rues d’Uzès, pour découvrir différentes propositions artistiques (concerts, installations, actions théâtrales…).

